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Descripteurs retenus pour cette Ctude : 

gchinides miditerrantens (lames), anatomic. 

Abrkriutions conlnlunes aux figures 2 ct 12. 

A.A.D. : appendice antkro-dorsal. 
A.A.L. : appendice antko-lateral. 
A.P.R. : appendice postkro-dorsal. 
A.P.L. - appendice postkro-latkt-al. 
A.P.O. : appendice post-oral. 
A.Pr.0. : appendice pd-oral. 
P.P.I. : projection postkrieure impaire. 

arc dorsal. 
baguette antkro-latale. 
baguette horizontale dorsale. 
baguette horizontale ventrale. 
baguette posteieure. 
baguette postho-dorsale. 
baguette post-orale. 
baguette etrograde dorsale. 
baguette somatique dorsale. 
baguette somatique ventrale. 
connexion anih-ieure. 
connexion posti5rieure. 
~nnex ion  transverse ant6rieure. 



La larve des Oursins rCguliers et irr6guliers est l'dchinoplutbus*. 
Avant de dbcrire ceux qui ont 6t.6 trouves dans le plancton de Ville- 
franche, il est ndcessaire de rappeler comment est reprCsent6e la classe 
des Bchinides en Mkditerrank. 

D9apr&s les faunes de K O E H L ~  11921, 192-1927] et de TORTONESE 
[1965], vingt-six khinides sont connus en MBditerranCe: onze appar- 
tiennent h la sous-classe des Replaria, quinze A celle des Irreguluria. 

La sous-classe des Regularria est representee par deux ordres: Cida- 
roida et Diadematoida; le premier comporte deux esphces, le second neuf. 

La sous-classe des Irregularia est representde par trois ordres : 
Clypeastroidu, Cassiduloida et Spatangoida. Les deux premiers compor- 
tent chacun une seule esp&ce, le troisi&me, treize. 

Dans le tableau 1 sont indiquks les espBces trouvbes en Mdditer- 
rank et A Villefranche. Sont Bgalement mentionnds l'auteur qui a dtcrit 
la larve pour la premidre fois et les 6chinoplut&us dktermin6s dans le 
plancton de Villefranche-sur-Mer. 

Especes mediterran6enne.s 
[d'aprks TORTONESE, 19651 

 CHINID IDES UGULIERS 
1. - 0. CIDAROfDA 

........... Cidars cidaris (L.). 
...... Styiucidaris affinis (Phil.) 

2. - 0. DIADEMATOIDA 
a) S.O. AULO~XWA 

Centrostephmus longispinus 
(Phil.) .................... 

b) S.O. STIRODONTA 
Arbacia lixula (L.) ......... 
Arhciella elegans Mortensen 

c) S.O. CAMARODONTA 
Genocifarris maculata A. &. 
Sphaerechinusgranulani (Lam) 
Psammechinw microtubercu- 
latus (BIv). ................ 
Paracentrotus lividus (Lam.) 
Echirsus acutus Lam. ...... 
Echinus melo Lam. ........ 

troiv8es 
dans la 

&ion de 
Ville- 

franche 

* Le mot ichinoplutkus a CtB employ6 comme un terme franwis. 
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Larves dkcrites 
pour la premikre 

fois par 

Lames 
trouvks 
k ViIle 
franche 

H. PROUHO [I8871 

W. B u s c ~  118511 

L.voNUBISCH[~~~~] 
A. KROHN [I853 b] 

.J. MULLER 118531 

SHBARER, DE MOR- 
OAN et ~ U M S  [I9111 

- 

+ 

3. 

+ 
4- 

-f 
f + 



* ler stade Iarvaire obtenu en 1962. 

Ainsi, sur onze &inides rkguliers connus en MBditerranBe, dix 
ont BtB r6coltks dans la region de Villefranche. Un Clypeastride et neuf 
Spatangides sont reprbsent6s chez les Oursins irrkguliers. 

Sept Echinides r6guIiers et sept hhinides irrCguliers ont des d8ve- 
loppements larvaires connus. Dans le plancton de Villefranche, sept 
6chinoplutkus d'oursins riguliers ont 6th dbterminb; un huiti&me, 
echirmpluseus mfilleri (Mortensen) ddcrit pour la premibre fois par MULLE~R 
[I8531 et que MORTENSEN [I9271 attribue Centruxtephanus longispinus, 
a 6t6 r6coltt dans trois pkhes uniquement. Les sept ~chinoplut6us 
d'oursins irriguliers, dont le ddveloppement larvaire est connu, ont 
6t& CgaIement d6terminb dans le plancton. Parmi ceux-ci, 1'Cchino- 
plutkus d'Ec~~iiaocardium' ntorfenseni dont nous avons obtenu le premier 
stade Iarvaire. Cependant le nombre de formes larvaires est pIus grand : 
2 lames apparent& l'une celle d'Echinocarditm cordaturn, I'autre 
& wlle de Brissopsis lyrifea et une troisisme connue sous le nom d'echi- 
noplufew solidus (Mortensen) ont 6th trouvkes aussi dans le plancton 
de Villefranche [FENAux, 19611. 

Es-s mkditerranknnes 
[d'apres TORTONESE, 19651 

F CHIN IDES IRREGULIERS 

3. - 0. CLYPEASTROIDA 
Echinocyrrrnw puri/ius (O.F. 
Miill.) .................... 

4. - 0. CASSIDULOIDA 
Neolampas rostellata A. Ag. .. 

5 .  - 0. SPATANGOIDA 
Hemiaster expewitrts Lov. 
Schizaster canufiferrts (Lam.) 
Spatanguspurpureus (0. F. MiiU.) 
Spatangus inermb Mortensen ... 
Echinocardium cordaturn (Penn.) 
fihinocardium fenaxxi Pwuignat 
Echlnucurdiurn j'7avescens 

................ (0. F. Mull.) 
&hinocmdium mediterraneurri 
(Forb.) ...................... 
Ectrinocardium morfenseni Thikry 
Brissopsis atlantica rnediierranea 
Mortensen ................... 
Brissopsis lyrifera [Forb.) ..... 
Brissus unicolor (Leske) ...... 
PIagiorissus costae ((Gasco) .... 

E s p b s  
trouvks 
dans la 

region de 
%He- 

franche 

+ 

+ + 

+ 
+ 
$- + 

+ + + 

Lames dkrites 
pour la prernikre 

fois par 

H. TH~EL [I8921 

A. KROHN [ I  853 a] 

T .  MORT ENS EN[^ 8981 

T. MORT ENS EN[^^^^] 

M.VONUBISCH[I 9231 
L. FENAUX* 

T, MORT ENS EN[^ 920) 

Larves 
troudes 
a Ville- 
franche 

+ 

f- 

+ 

+ 
+ + 

+ 



RappeI du ddveloppement embryonnaire et des transformations 
s n c c e ~ v e s  de Z'khinoplut6ns. Nomenclature adoptde. 

L'ceuf fkond6 subit de nombreuses transformations avant d'abou- 
tir k 1'Cchinoplutdus. Aprb s'&tre segmentti, il devient une blastula 
cilike qui mtne une vie planctonique. Les blkments du pBIe vkgktatif 
s'invaginent et forment I'archenthron; I'embryon devient progressi- 
vement une gastrula A allure prismatique, qui subit de profondes modi- 
fications internes et externes. Du point de vue externe, la gastrula s'al- 
longe et s'aplatit lattralement; les cils qui la recouvrent sont longs et 
forts. Autour de la bouche, ils constituent une couronne pkri-buccale 
qui prolif&e, forme des appendices en saillie au-dessus clu corps. On 
arrive ainsi 1'8chinoplut6us. 

Le type le plus complexe di6chinoplut6us rdgulier est celui dlA,rbacia 
liJcula (I,.). Son ddveIoppement sera 6tudi6 en detail et servira de mod& 

La jeune larve nage les appendices dirigbs vers le haut. La face 
ventrale est celle oil s'ouvrent la bouche et l'anus. Le d6veloppement 
larvaire, pour les commodit6s de la description, a B t i  divi l  en diffhrents 
stades larvaires tous caracfkri&s par l'apparition d'une nouvelIe: paire 
d'appendices [PRESSOIR, 19591. 

Stade ii IV bras (Fig. 1 A et 1 B) 

A l'6closion, la larve possEde deux paires d'appendices : une paire 
post-orale sur la face ventrale, une autre antkro-IatCrale sur la face 
dorsale (la nomenclature des appendices est donnQ d'aprks leur position 
par rapport a la bouche). Le squeIette soutenant Ie corps est constitui 
de deux baguettes. somatiques ventrales dont les extrdmitbs distales sont 
divides en deux branches : les ventrales, 6largies et munies d'kpinas, 
s'affrontent et ont I'aspect d'une couronne; les autres se recourbent 
et vont se rejoindre sur la face dorsale (Fig. 1 B). Des baguettes ventrales 
horizontales partent .de la partie antbrieure des baguettes somatiques 
et se croisent sur la face ventrale. Chaque baguette somatique est pro- 
long&, dans les appendices post-oraux, par un ensemble calcaire consti- 
tu6 de trois tigelles parallkles qui, ce stade, sont unies entre elles sur 
toute leur longueur. Une autre baguette prend naissance A la partie 
antkrieure de la baguette somatique. D'abord courbe, elle prend ensuite 
une direction dorsale et pknkre dans I'appendice antero-lateral. Un 
petit spicule, 6bauche d'une baguette rktrograde, apparait sur la face 
convexe de la partie courbe. A ce stade, le squelette est donc constitue 
de deux ensembles symgtriques. 

Stsde VI brm (Fig. 1 C) 

Une baguette apicale, indbpendante des systkmes squelettiques d6ja 
form6s, apparait B la hauteur des portions dlargies des baguettes soma- 
tiques ventrales. En se ddveloppant, chacune de ses extrdmit6s se dicho- 
tornise, la branche posterieure la plus longue constit~~er:, lp ~nli+;-- .I- 



e s t o m a c  

A .P .L .  

FIG. 1. - A. - Echinopluthus d'Arbacia lixrrla au stade IV bras. Face ventrale. 
Bande ciliBe en pointill&. B. - Squelette de 1Vchinoplutus d'A. lixula au stade IV 
bras. Face dorsale. C. - Formation des appendices posero-Iatkraux et de la baguette 
apicale. 



l'appendice postdro-lathl. Les parties nouvellement formees des 
baguettes post-orales ont un aspect grillagd, dii au fait que les trois 
tigelles ne sont plus unies entre elles que par des traMcules. 

Stade L VIiI bras 

Entre les appendices post-oraux et antdro-lat6raux se foment des 
bourreIets, ebauches des appendices post6ro-dorsaux. En dessous, un 
spicule 2 quatre pointes se ddveloppe. Une de ses branches se dirige 
post6rieurernent : c'est la baguette sornatique dorsale; une autre pkn&tre 
dans l'appendice postkro-dorsal et donnera naissance ii 3 tigelles unies 
entre elles par des trabkules. La baguette postkro-dorsale est donc 
entikrement grillagde, tandis que la baguette post-orale, qui continue 
1 s'allonger, ne presente de fenetres que sur les portions nouvelIement 
form&. Des deux autres pointes du spicule, l'une se dirige dorsalement 
et s'entrecroise avec sa sym6trique : c'est la baguette horizont.de dorsale, 
l'autre prend une direction lathale. Une piece calcaire en forme d'U, 
l'arc dorsal, se dkveloppe 6galement. 

Stade X bras (Fig. 2 A) 

Les extrbmit6s de l'arc dorsal ont p6ndt1-6 dans les deux bomelets 
surplombant la depression buccale. Les bras pr€-oraux sont donc sou- 
tenus par l'arc dorsal. Des lobes auriculaires, expansions symktriques 
du thgument, se sont ddvelopp6s A la base des bras post-oraux et entre 
les appendices postkro-dorsaux et antdrodorsaux qui commencent 
se former. Leur ciliature est en communication avec celle qui borde 
les appendices. 

Stade A XD bras 

A la base de l'arc dorsal, deux ramzcations se dirigent vers les 
bourrelets antkro-dorsaux et vont soutenir cette nouvelle paire d'appen- 
dices. Chez la Iarve d'A. lixula, le nombre maximal de bras est atteint. 
Le squelette du corps s'est m o m  : les baguettes somatiques ventrales 
et dorsales se sont Blargies et ont form6 de grandes plaques grillagdes 
(Fig. 2 B). A leur base, donc au sommet postkrieur de la lame, apparais- 
sent les quatre premiers pddicellaires. 

Chez les autres Bchinoplutdus dYhJinides rkguliers, l'ordre d'appa- 
rition des appendices est un peu diffhnt. Les bras post-oraux et antdro- 
lat6raux sont toujours les premiers form&, ensuite prennent naissance, 
successivement, les appendices post6ro-dorsaux et pr6oraux. Les bras 
antbro-dorsaux et posttro-latdraux manquent chez certaines larves. Dans 
certains cas, il se diveloppe, ii la partie posterieure du corps, des lobes 
cilib. 11s sont soutenus par un squelette calcaire derive de la baguette 
apicale. Chez d'autres larves, des epaulettes ciliees, bourrelets cilids 



Fro. 2. - A. - EchinopIut6us d'A. iixrrla au stade X bras. Face ventral=. B. - 
Ditail des plaques grillagees formbs a partir des baguettes somatiques ventrales et 
horizontales ventrales. 

(La signification des abrdviations employks est donnk page 2). 



Ao. 3. - Echinopiutius de Spatangidae. A. - Face ventrale (Pow la clarti du 
dessin la bande cilik n'est pas repr6senGe). B. - Squelette d'un 6chinoplut6us au 
stade IV bras. C. - Squelette d'un Qhinoplutkus au stade XI1 bras. L a  baguettes 
post6rieure.s et posGro-1atkraIes ne sont was rewr6senteeq. 



qui deviennent indbpendants de la bande ciliee phi-buccale dont ils ddri- 
vent, se forment B la base des bras post-oraux et postBro-dorsaux. Dans 
d'autres cas, lobes et Bpaulettes cilibes peuvent coexister. 

Les larves de Spatangides posddent les diffkrents types d'appendices 
6numdrBs chez la lave d'A. lixula; elles sont de plus caract6ristes par 
la presence d'une projection postkrieure impaire, non assimilable aux 
autres bras qui ddrivent de deformations de la bande cilide phi-buccde 
(Fig. 3 A). Le squelette somatique de 1'6chinoplut8us est une cage 
calcaire constitu6e de deux baguettes somatiques ventrales d e s  : 

1 - entre elles par des connexions transverses remplacees au cours du 
diveloppement par des baguettes horizontales ventrdes [REES, 19531 ; 

2 - B deux baguettes retrogrades dorsales par des connexions antkrieure 
et postkrieure. Les baguettes rhtrogrades dorsales sont reliees entre elles 
A la partie postkrieure (Fig. 3 C). Les baguettes somatiques ventrales 
sont prolongies, au-deli des connexions posterieures, par une apophyse 
plus ou moins ddveIopp6e. Le developpement des plaques calcaires 
grilIagies lathrales se fait plus tard et conduit A la sdparation des baguettes 
post-orales et antiro-lat6raIes. Au terme de son ddveloppement, la 
larve a donc le corps soutenu par quatre systkmes squelettiques : 

1 - celui de la baguette somatique ventrale, prolongie par la baguette 
post-orde; 

2 - celui de la baguette rbtrograde dorsale, prolongie par la baguette 
ant6ro-latkrale ; 

3 - celui de la baguette somatique dorsale, prolonghe par la baguette 
postdro-dorsale ; 
(as trois systtmes ont des plaques grillagies lat6rales juxtaposkes 

ou jointives) 

4 - l'arc dorsal et son 6pine mtdiane. 

Enfin, la lawe d'Echinocyamus pusilius ne possede pas de projection 
postdieure impaire. Cependant, une caracthristique squelettique, qui 
exicste chez les Bchinoplutdus de Spatangides, la diffkrencie des larves 
d'Echinides riguliers. C'est la prdsence de baguettes transverses anti- 
rieures et de baguettes horizontales ventrales (Fig. 4). 

Des modifications apparaissent donc tout au long de la vie larvaire : 
une classification des Bchinoplutkus doit tenir compte de ces transfor- 
mations. Des clefs de dktermination de larves d'fichinides ont it6 pro- 
posks par MORTENSEN [1898, 1901, 1927, 1931, 1937, 19381 et REss 
[1953]. Ce dernier auteur ne traite que des larves de Spatangides de 
Grande-Bretagne. Dans les diffdrentes clefs proposks par MORTENSBN, 
nous avons retenu ce qui concerne les larves trouvies en MdditerranBe, 
et les avons complit6es des rdcentes descriptions de d6veloppements 
larvaires. Au lieu d'une clef gbnirale complexe, nous avons pdfdr€ 
en 6tablir deux, I'une r6serv6e aux jeunes stades Iarvaires & deux paires 



Eta. 4. - Echinopluth d Y ~ c y u n i u s  purillus au stade lV bras. 

d'appendices, l'autre au stade voisin de la metamorphose. Nous avons 
essay6 de mettre en 6vidence les principales caractdristiques du squelette 
larvaire qui permettront, nous le souhaitons, une ddtermination rapide 
d'un 6chinopIut6us, queI que soit son Btat de dBveloppement. 



CLASSIFICATION DES LARVES 

1. - Clef de dbtermination des larves P IV bras 

.................. 1 - Projection postdrieure impaire prksente 
................... Projection post6rieure impaire absente 

.......... 2 - La baguette post6rieure est entikrement grillaghe 
La baguette postkrieure n'est pas grilla&e sur toute sa longueur 

3 - Baguette post-orale grillagee sur toute sa longueur. La baguette 
somatique ventrale est prolongde par une apophyse relati- 
vement longue. . Bchinoplut6us d'E. covdatum et E. mediterraneum* 

(Fig. 5 A) 
- La baguette post-orate a une partie proximale non grillag6e 
sur une longueur variable (0'10 A 0,17 mm [Rms, 19533). La 
baguette somatique ventrale est prolong& par une apophyse 
relativement longue. Les premieres perforations de la baguette 
posthrieure sont souvent difF6rentes du reste : plus petites en 
gdntral.. .................... BchinopIutCus d'E. flavescerrj 

(Fig. 5 B) 
- La baguette post-orale prisente une partie proximale pleine 

sur une longueur variant de 0'07 h 0,09 mm; les fenetres qui 
suivent sont de taille rkgditre. La baguette somatique ventrale 
se prolonge par une apophyse de longueur moyenne, mais plus 
petite que celle de 1'8chinopluttus d'E. cordaturn ........ 
............................ 6chinoplutkus d'E. mortenseni** 

(Fig. 5 C) 

4 - La portion proximale de la baguette postkrieure prksente une 
fenstre basale puis une partie pleine sur une longueur de 0,l mm 
en gknhral, puis viennent 2 ou 3 fendtres de petite taille pr6- 
cidant d'autres plus grandes et plus rkgulibres. La portion 
proximale de la baguette post-orale n'est pas griIlagke sur une 
longueur variable : 0,18 A 0,30 mm [RBES, 19531. La baguette 
somatique est prolongie par une apophyse peu dCveloppCe 
.............................. .Cchinoplut6us de S. purpureus 

(Fig. 5 D) 

- La portion proximale de la baguette postBrieure prksente une 
fendtre basale puis une partie pleine de longueur variable. 
La baguette post-orale prhsente une portion proximale non 
grillagte d'une longueur variable. Dans la partie grillagde 

* Seul le premier stade larvaire d'E. &diterraneurn est dkrit [M. VON UBISCH, 
19231. 

** Nous avons obtenu le premier stade larvaire pour la Ire fois en 1962, aprb 
unc fbndation artificielIe. Les mensurations ont kt6 faites sur unevingtaine de larves. 



FIG. 5. - Squelette dea echinoplutkus d'Echinocurdum corhtum, Echiwcardm 
flavescens, Ec?iimcardium mortenseni, Spafangus purpureus, Brissopsis lyrifera et de 
I 'echinopluteus solidus au stade IV bras. Vue lattkale. 



qui lui fait suite, les premihres fenetres sont petites, irr6- 
gulitres. La baguette somatique ne se prolonge pas au-del8 

..... de la connexion post6rieure. 6chinoplutkus de B. lyrgera 
(Fig. 5 E I) 

- Un autre type de larve proche de celui de B. Iyrifera a Btd trouv15 
dans le plancton de Villefranche. I1 n'en diffkre que par la 
baguette postdrieure qui presente une fengtre basale, une 
portion non grillagke h laquelle font suite des fengtres de mEme 
taille (Fig. 4 E 2). 

- La portion proximde de la baguette posterieure presente une 
fenEtre basale, puis une partie non grillagee. Ensuite, il existe 
3 ou 4 EenEtres irrigulihres, assez petites, auxquelles font suite 
d'autres plus larges et plus rkgulikres. La baguette post-orale 
n'est pas grillagde. La baguette somatique ventrale ne se pro- 
longe pas par une queue ........ ichinoplutdus solidus (Mortensen) 

(Fig. 5 F) 

5 - Corps souknu par une cage calcaire constituke de 2 baguettes 
somatiques ventrales et 2 baguettes retrogrades dorsales unies 
les unes aux autres par des connexions ant6rieure et post6rieure. 
Les baguettes somatiques ventrales sont bgalement unies entre 

.......... elles par des baguettes horizontales ventrales.. 6 
.... - Le corps n'est pas soutenu par une cage cdcaire.. 7 

6 - La baguette post-orale est grillagde sur toute sa longueur; les 
fenetres deviennent plus petites en allant vers l'extr6mitd dis- 
tale. Le sommet postdrieur de fa larve est arrondi. Les baguettes 
qui unissent entre elles les baguettes somatiques ventrales 
sont de 2 sortas : des connexions transverses remplackes 

....... plus tard par des baguettes horizontales ventrales 
,. dchinoplut6us d'E. prrsiUus ................... ........... 

(Fig. 6 A) 

- ll n'existe que des baguettes horizontales ventrales. Le squelette 
somatique est moins fort, moins 6pineux que dans le cas pr& 
&dent.. ........................ dchinopIut6us de S. grmularis 

(Fig. 6 F) 

7 - Baguette post-orale grill* ............................ 8 
...... - Baguette post-orale simpIe ................... ... 9 

8 - L'extremitk distale des baguettes somatiques ventrales forme 
une fourche, les branches ventraIes et dorsales s'entrecroi- 
sent avec leurs symdtriques. Le sommet post6rieur de la 
lawe a une allure tronqu8e.. ....... i 6 ~ h i n ~ p l ~ t 4 ~ ~  de G. macrrlhta 

(Fig. 6 G) 

- Les baguettes somatiques ventrales, non r a d k s  mais 
&pineuses, s'incurvent lkgbrement l'une vers lyautre, k l'ex- 



FIG. 6. - Sque1ett.e d ' . ! W & o c ~ p l l r i I l r u ,  A r k i a  IixuIa, Pasncentrotw lividus, 
E c h i w  acutus, Psammechinllr rnicrotubcrculatus, S'aerechinus granularis, G m c i -  
dan3 maculata et tchinopluths de C i d d  cidmk au stade IV  bras. Face ventrale. 



tr6mit8 post&ieure de la larve. S o m e t  postdrieur de 1'8chi- 
noplutkus arrondi en coupole. ...... 6chinoplutdus de C ddiwis 

(Fig. 6 H) 

9 - L'extr6mitb distale des baguettes somatiques ventrales s'dargit 
et l'affrontement a l'allure d'une couronne. 2 petites rami- 
fications se dirigent dorsalement et viennent s'entrecroiser. 
Lame tr6s pigment&. Couleur rouge-brun.. ............ 

khinoplut6us d'A. lixu1~1 .................................... 
(Fig. 6 B) 

- Les baguettes somatiques ventrales ont l'allure de massues 
Bpineuses.. ........................ BchinopluGus de P. f i v i h s  

(Fig. 6 C) 
- Les baguettes somatiques ventrales sont finement branchues -.............. , ... .. ... ... .... 6chinoplut6us d'E. acutu~ 

(Fig. 6 D) 
- Les baguettes somatiques ventrales sont ramifides comme les 

bois d'un cerf. ............. 6chinopIutBus de P. microtuberc~(lofus 
(Fig. 5 E) 

2. - Clef de dktermination des larves ii VIU, X et XI1 bras 

1 - Une projection postdrieure impaire ...................... 2 
- Pas de projection posttkieure impaire ................... 5 

2 - 2 appendices post&ro-latdraux. Baguettes horizontales ventra- 
les postdrieures aux cornexions transverses .............. 3 

- Pas d'appendices postbro-latbraux. Baguettes horizontales 
ventrales ant6rieures a m  cornexions transverses. ..:...... 4 

3 - Les baguettes post6rieure, post-orales, postBro-dorsales sont 
entih-ement grillagies. Les 6pines de la baguette ant6ro- 
Iatirale sont plus nombreuses du c8G externe. La plaque 
grillag6e latdrale commence 1 se d6veIopper Zt la hauteur de la 
jonction de la baguette retrograde et de la connexion ante- 
rieure; elle se scinde ensuite en 2 plaques qui &pendent de 
la baguette antdro-labkale d'une part et de la baguette post- 
orale d'autre part .................. BchinoplutOus d'E. cordatunr 

(Fig. 7 A) 
- Une autre lawe planctonique se distingue de celle d'E. corda- 

par la carawistique suivante : les 6pines de la baguette 
postero-latirale sont peu prh en nombre Bgal et alternent 
sur les faces externes et sur la face interne. 

- Baguette postdrieure entierement griIlag&e, les premihres 
fenbres sont un peu differentes des autres : eUes sont plus 
petites ou plus grandes. La baguette post-orale a une portion 
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Fro. 7. - A. - Echinoplutkus d'Echinocardiurn cordaturn au stade XI1 bras. 
Face dorsale. Les appendices posero-latkraux sont encore peu dkveloppks. 3. - Echi- 
nopluths de Brissopsiis Iyrifera au slade X bras. Face ventrale. Noter la prksence 
des lobes vibraiiles B la place des appendices postt510-Iatkraux. 



proximale sans fenetre sur une longueur variable. La baguette 
posttro-dorsale prksente une fenetre basale puis une partie 
non grillag6e de longueur variable; Ie reste est grillagd Le 
ddvefoppement des plaques laterales ost sernblables celui 
de l'tchinoplut6us d'E. cordatwn. .. bchinopluttus d'E. Jlavescens 

(Fig. 8 B) 

- Les baguettes postkrieure, post-orales et posttro-dorsales, ont 
une partie proximale non grillage. L'extrkmit6 de la baguette 
somatique ventraIe est 6largie etprtsente quelquesperforations. 
Les plaques grillagies latirales se d6veloppent A partir de la 
baguette somatique ventrde, en direction du bord de la 
connexion anttrieure ............ 6chinopIutdus de S. purpureus 

(Fig. 8 C) 

- Baguette posterieure grillag6e sauf sur une petite portion 
proximale. Baguettes post-orales et postero-dorsales, non 
grillagtes. La plaque grillagCe lathrale se d6veloppe au niveau 
de la connextion antdrieure. .. tchinoplut6us solidus (Morteasen) 

(Fig. 8 ~E) 

4 - Il se ddveloppe ii la place des appendices postCro-latkraux des 
lobes qui ne sont pas soutenus par un squelette calcaire. La 
baguette post6rieure prtsente une petite partie proximale non 
ellagee, puis 3 ou 4 petites fengtres suivies d'autres plus rtgu- 
likres et plus grandes. Les plaques grilla&es latirales corn- 
mencent Zi se divelopper A la base des baguettes antbro-laterales 
................................... Cchinoplutdus de B. lyr#iera 

(Fig. 7 B et 8 D) 

- Un autre type de larve, proche de mle de 3. lyrifera, trouv6 
dans le plancton de VilIefanche, s'en distingue par la carac- 
teistique suivante : la baguette postdrieure prksente une 
petite partie proximale non grillagde, le reste & la baguette 
posdde' des fenetres de taille rkguliere. 

5 - Prtsence d'appendices posthro-lattraux .................. 6 
- Pas d'appendices postiro-latbraux ....................... 11 

6 - Appendices posttro-lathraux bien dhveloppts ............. 7 
.......... - Appendices postiro-lagraux en fonne de lobes 

7 - Baguette post-orale grillagde seulement 1 la partie distale. 
Baguette posttro-dorsale entihrement grillagte. Chez la l a m  
complttement d6veiopphe, il existe des appendices antko- 

........ dorsaux. Lobes auriculaires dorsaux et ventraux.. 
.......... .................... .. Bchinopluthus d'A. ZixuQ 

(Fig. 2 A) 



FIG. 8. - DbtaiI des plaques grillagees lagrdes chez Eehimcardium cordatwn A) 
E c ~ c n r d i u m  flnvescem (B), Spafangus purpureus (C), Brhopsis Iyr&ftv-a (01, Ah,: 
mpluteus solidus @). 

8 - JRs appendices posttro-lat6raux ont I'alIure de lobes soutenus 
par un squelette calcaire d6riv6 de la baguette apicale. 

- Corps soutenu par une cage calcaire .................... 9 
....... - Le corps n'est pas soutenu par une cage calcaire.. 10 

9 - La baguette post-orale grillagbe sauf ZL, la partie distale. La 
baguette post6ro-dorsale n'est pas grilIag6e. La baguette 
postbro-latkraie qui @&re dans le lobe posttro-lat8ra.I se 
divise en deux branches. Il existe des ipaulettes ciliies dorsales 
et ventrales.. ................ dchinoplut6us de S. granularis 

(Fig. 9 A) 

10 - Les baguettes post-orale et post6ro-dorsale sont entierement 
grillagies. La baguette posthro-laterale qui pGnbtre dans le 
lobe postkro-lateral se ramifie. 11 existe des epaulettes cilites 
dorsales et ventrales .............. echinoplut6us de G. maculata 

(Fig. 9 B) 



- Les baguettes somatiques ventrales s'incurvent et se croisent 
ii la partie posthiewe de la larve. A la base des baguettes 
rhtrogrades et antkro-latdrales prennent naissance 2 ramill- 
cations qui s'affrontent. Les baguettes post-orales et postbro- 
dorsales sont entierement grillagdes. EIles ne portent pas 
dYBpines lat€rales. Chez des larves bien d6velopp&es, un 
soutien squelettique a bt6 observ6 dans les bras postQo- 
lathraux*. ...................... 6chinoplustius de C. ci&ris 

(Fig. 10 A et B) 

.................... 11 - Corps soutenu par une cage calcaire 12 
........ - Le corps n'est pas soutenu par une cage calcaire.. 13 

12 - La cage calcaire est trts dpineuse. Les baguettes somatiques 
dorsales s'incurvent et s'agrontent. A leur base, 2 ramifi- 
cations s'entrecroisent. Les baguettes post-orales et postero- 
dorsaIes sont entitrement grillagdes. Les bras postkro-dorsaux 
sont trhs dcartds. I1 n'y a pas d'dpaulettes cilides.. ........ 

.. .... .................... ... ., 6chinoplut6us d'E. pusillus 
(Fig. 11 C) 

13 - 4 dpaulettes ciIit5es chez la Iarve compl&tement EormBe. 
- Baguettes somatiques ventrales ayant l'aIIure de massues 

bpineuses.. ...................... tchinoplutdus de P. lividus 
(Fig. 11 A) 

- Baguettes somatiques ventrales finement branches. 
................................ Bchinopluttus d'E. acutus 

- Baguettes somatiques ventrales extr6mitbs ramifiees comme 
Ies bois d'un cerf ........... .6chinoplutdus de P. microtuberculatus 

(Fig. 11 B) 

Dans les descriptions de PROUHO [1887], cette caractdristique n'est pas men- 
tionnk : il est probable que les &hinoplutkus qu'il a klevhs au laboratoire n'avaient 
pas atteint un d6veloppement complet. 



FIG. 9. - A., - Echi110plut6us de Spharechinus grmularC au stade VIII bras. 
La baguette apicale est ii peine foimke. En dessous, dCtail des baguettes post-orale 
et post.60-dorsale. B. - Echinoplut6us de Genocidaris rnaculatu au stade VlII bras. 
Les lobes postbro-lateraw sont soutenus par des baguettes calcaires d6rivki de la 
baguette apicale. 



spicule midian de 

I?Io. 10. - A. - Echinoplut6w de Cidaris ci&& au stade VII bras. Face ventral% 
B. - Dktail des lobes vibratile postttko-latkaux et de la baguette apicale A un stade 
plus avand. 



FIG. 11. - A. - Echinoplubks de Paracentrotass lividus au stade VXXX bras. Face 
ventrale. B. - Echinoplutks de Psamnwchirrsls microtuberculatus au stade VIII bras. 
Vue de profil. C. - Echinoplut6us d'Echinocyrrmus pusillus au stade VIII bras. Face 
donale. 



Variations saisondi&res des larves d%chinides reguliers et irrkgdiers et 
pourcentages relatifs des diE6rentes familles d'8chinoplnt6us dans Ie 

plancton de Villefranche-rsm-Mer 

A Villefranche, il existe des lanes plandoniques d'~chinides 
toute l'annte. Deux maximums apparaissent dans le plancton : Ie 
premier au printemps, le second, le plus important, A la fin de 1'Ctt et 
en automne. Au printemps, le plancton larvaire est riche quantitative- 
ment grfice aux pontes de brkve durke de P. lividus et h celles d'A. lixula, 
mais il n'est pas varit. La pkriade d'abondance de l'automne est carac- 
t6riske par des predominances successives de differentes esptces d'6chi- 
noplutbus. Dans le tableau 2, nous avons indiquk les ptriodes de presence 
de ces lanes. Nous avons Bgalement not6 les mois au cours desquels 
ces tchinoplutbus ont kt6 rCcoltBs dans d'autres stations m6diterranBen- 
nes. 

A Villefranche, dans deux stations, I'une ii l'entr6e de la rade 
(Station 1 )  pres de la cMe orientale, 17autre plus A 17intirieur, pr&s de 
la c6te occidentale (Station 2), les pourcentages des diffkrentes familles 
de larves ont CtB les suivants 

Lieux de +hes 
Station 1 Station 2 

.......... Nombre total de p6ches effectukes 41 1 353 
Nornbre total de larves ri5coltCes ........... 39 868 49 943 
EchinoplutEus totaw. ...................... 24 732 32 203 

.... %par rapport au nombre total de larves 62,03 64,47 

a) LARVES D'ECHINIDES RBGULIERS . . . . . . . . . .  
%par rapport au nombre total de larves .... 
% par rapport au nombre total d9&chinoplut8us 

..... b) LARVES DU CLYPEASTRIDE E, pwiI1u.s 
.... % par rapport au nombre total de larves 

% par rapport au nombre total d'Cchinoplut6us 

C) LARVES DE SPATANGIDES ................. 11 426 11 215 

% par rapport au nombre total de larves. ..... 28,65 22,46 
%par rapport au nombre total d'8chinoplut~us 46,19 34,82 

Les p6ches ont 6t6 effectukes h la Station 1 du mois d'aoiit 1960 
au mois d'avril 1964,-5 la Station 2 du mois d'avril 1961 au mois d'avril 
1964. Les larves d'Echinides et surtout d'oursins rhguliers sont les 
plus abondantes. Ceci est dit en partie au fait. que les khinopluttus 
proviennent d'espdces c6tikes trhs communes l'intdrieur de la rade. 



.Prhsence des larves planctoniques d'Ehinides dans quelques stations 
de Mkditerrane'e 
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Conclusion 

Des dix   chi aides rdguliers trouvds A Villefranche, sept ont des 
dkveloppements larvaires connus. Huit kchinoplut6us ont 6t6 ricoltts 
dans Ie plancton. Ce sont ceux de C. cidaris, A. lixula, G. maculata, 
S. granularis, P. lividus, P. microtubercuiatus et E. acutus. Le huitikme, 
decrit par MULLER [I8531 et considCrC soit comme la larve de C. longis- 
pinus [MULLER, 1853; MORTENSEN, 19271, soit comme celle de S. afjnnis 
[MORTENSEN, 19281, est rare : trois exemplaires seulement ont Ctd 
rkoltCs dans nos pbches. Les  chini ides irr&guliers, au nombre de dix, 
ont des dkveloppements Iarvaires moins bien connus. Six larves ont 
6t6 dkterminkes : ce sont cellos de S. purpureus, E. cordaturn, E.flavzscens, 
E. mortenseni, B. lyrgera et E. pusillus. La filiation de trois autres tchi- 
noplutkus du plancton est encore inconnue. t 'un d'eux est proche de 
celui d'E. cordatum : le nombre et la disposition des 6pines sur les 
baguettes postkro-Iatkrales sont les seules diff6rences qui ont it6 obser- 
vks. Nous l'avons rattachi A E, mediterraneum dont le premier stade 
larvaire d&crit par VON UBISCH [I9231 est identique & celui d'E. corda- 
tum. La deuxi&me Iarve indtterminCe, peu diffirente de celle de B. lyri- 
fera, appartient probabIement ii B. unicolor, Oursin assez commun 
dans la rade. Enfin, echinopluteus solidus a des caracttristiques squeIetti- 
ques qui I'kloiignent des larves des genres Echinocardium et Brissidae. 
Est-ce celle de Schizaster canalgerus, ~chinide irrtgulier assez commun 
B Villefranche? SeuIes des fkcondations artificielles permettront de 
trancher ces probl6mes de filiation. 
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Les nombreuses monographies sur le d6veloppement l'drvaire des 
hhinides sont anciennes et souvent d'un a& difficile au chercheur. 
Dam cette Btude, des clefs de determination des 6chinoplut6us m6diter- 
rankus sont proposks. Elles complktent celles dkj8 Btablies par MOR- 
TBNSN. 

Summary 

The numerous monographs on the development of larval Echinoids 
are old and often not readiIy accessible to research workers. In this 
study, keys for determination of Mediterranean echinoplutej are pro- 
vided. They complete those given by MORTENSEN. . 

Q ~ ~ C T B Y ~ T  Maor0 ~ o ~ o r p a @ ~ B  IIOCBIZLqeEHbIX pZ3BIITHH) 
mmmox MOPCKHX exeii, HO om B HacToxqee ~ p e ~ x  ycTapenn H qamo 
~ p y n ~ o  nx noman.  B namoE cTaTbe npe,qmraeTcs onpe.aenH~em~arr 
~ a 6 m a  cpenmemm ~ o p c m x  exefi (Echinoplutei).  OH^ s ~ o c m  
aeKoTopare BMeHeRHs H aoxomremu K ~ a 6 n ~ q a ~  yxe  cocTaanemum 
M o p r e ~ c e ~ o ~ .  




